
LES NOUVELLES RATIONALITÉS  
DANS LES ESPACES UNIVERSITAIRES :  

L’ANALYSE DES TRANSFORMATIONS DES RELATIONS 
AVEC L’ÉTAT 

Ce groupe d’échanges et d’études, réunissant des chercheurs et doctorants de 
différents pays d’Afrique et d’Europe, relevant de différentes disciplines (sociologie, 
anthropologie, sciences politiques, sciences de l’éducation) a choisi de se concentrer 
sur le thème suivant : « Nouvelles rationalités dans les espaces universitaires ». Il 
étudiera les comportements et les restructurations de communautés académiques 
nationales face aux défis socio-politiques tels que l’internationalisation, les conflits, la 
démocratisation, la privatisation. Il tentera d’apporter un éclairage critique et 
comparatif sur les transformations en cours des champs universitaires, principalement
en Afrique et en Europe, avec le souci de s’ouvrir et de s’intéresser aux recherches 
menées sur les universités dans certains pays d’Amérique et d’Asie. 

Espaces de production, de diffusion et de légitimation du savoir, les universités 
du monde entier se sont retrouvées, depuis une dizaine d’années, au cœur du débat sur 
la société de la connaissance et de l’élan réformateur qu’il suscite. Les réformes de 
l’administration publique et des systèmes éducatifs, en général marquées par 
l’introduction de techniques managériales dans la gestion d’établissements plus 
autonomes (mais moins libres sur le plan académique), mais aussi par le découplage 
des fonctions d’enseignement et de recherche, la modularisation croissante des 
formations, la désinstitutionnalisation des fonctions de services aux étudiants 
entraînent aujourd’hui, dans tous les pays, un bouleversement des paysages du
supérieur et une remise en cause du quasi-monopole des universités sur la production 
et la transmission du savoir légitime. Dans un grand nombre de pays du Sud, le
nombre d’institutions privées d’enseignement supérieur est en passe de dépasser celui 
des universités et instituts publics.  

Les conséquences de ce phénomène contradictoire, qui a de façon générale vu 
s’accroître et se diversifier la population accédant aux études supérieures et se 
fragmenter les « systèmes » d’enseignement supérieur (tout en questionnant la raison 
d’être de l’Université), varient considérablement, tant au niveau des organisations
qu’au niveau des champs universitaires, selon l’histoire des institutions, les 
orientations de la demande locale d’éducation, la capacité des États à contrôler les 
réformes et la régulation des systèmes, etc. 

Durant le premier cycle de recherches (2006-2008), le groupe thématique se 
concentrera sur  les questions de la perméabilité et du rapport au politique et à la 
sphère publique des espaces universitaires. Il se penchera sur l’effet des réformes en 
cours qui réorganisent la recherche scientifique dans le cadre du processus de
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Bologne, avec l’introduction de nouveaux modes de gouvernance universitaire 
et la diversification corrélative des publics étudiants et des statuts d’enseignants.  

En prenant appui sur l’observation des Universités et des Écoles de formation 
supérieure, il s’agira de s’interroger sur le poids, dans les dynamiques en cours au sein
des espaces de formation supérieure, de diverses institutions :  

- les organisations communautaires, les associations, les églises, les partis 
politiques et les organisations idéologiques, 

- les consultants et les experts nationaux et internationaux, 

- les écoles et les institutions d’enseignement privées, notamment les universités 
privées étrangères, 

- les fonctions de services aux étudiants,  

- les institutions internationales (Banque mondiale, Fonds monétaire 
international, Organisation mondiale du Commerce, etc.) et leurs instituts de
formation.  

  

Principes de fonctionnement du groupe et activités prévues 

Grâce à un forum de discussions et à des séminaires, le groupe de réflexion 
« Nouvelles rationalités dans les espaces universitaires » avancera dans la construction 
de l’objet de recherche et dans la détermination des axes d’analyse, des outils et des 
méthodes de recherche.  

•        Au mois de juin 2006, une rencontre à la MSH à Paris permettra de faire le 
point sur les contributions proposées par chacun des membres du groupe, de 
discuter de façon plus approfondie au moins une ou deux de ces
contributions, d’établir des priorités, des modalités de travail et d’échange 
(mise en ligne à partir du site du réseau à la MSH-Paris) et de faire appel à 
d’autres membres. 

•        Des rencontres des membres du groupe présents à Paris pourront ensuite se 
dérouler sous forme de séminaires, soit dans le cadre de séminaires ad hoc à 
la MSH, soit dans les séminaires de l’EHESS ou d’autres institutions, par 
exemple ceux de Jean Copans ou de Monique de Saint Martin. 

•        Une réunion de l’ensemble des membres de ce groupe est prévue à Dakar à 
la fin 2006. 

•        Réalisation d’un ensemble d’études et de contributions sur « La perméabilité 
des espaces universitaires » dans la perspective de la préparation de journées 
d’études internationales et de publications en 2008. 
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Coordination du groupe : 

•        Yann LEBEAU, Centre for Higher Education Research and Information,
The Open University (Milton Keynes, UK). y.lebeau@open.ac.uk 

•        Boubacar NIANE, UCAD/FASTEF, Dakar. bniane@ucad.sn, 
bniane@refer.sn 
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